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SÉCURITÉ CIVILE
Les Comores face aux catastrophes naturelles

et au changement climatique

FOOTBALL, CAN 2021

Les Comores dans le groupe de la mort 

Pour mieux se préparer face aux catastrophes
naturelles et au changement climatique, la direc-
tion générale de la sécurité civile (DGSC) en parte-
nariat avec le PNUD a organisé un atelier du 17
au 20 pour réactualiser le « plan de contingence
national », un processus utilisé pour analyser l’im-

pact des crises potentielles afin d’établir des modes
d’action à l’avance, pour permettre en temps
opportun, d’apporter des réponses appropriées aux
besoins de la population mais aussi préserver l’en-
vironnement et les infrastructures stratégiques. 

Prières aux heures officielles 
Du 16 au 20 Août 2021

Lever du soleil: 
06h 20mn
Coucher du soleil:
18h 03mn
Fadjr :        05h 07mn
Dhouhr :    12h 15mn
Ansr :        15h 18mn
Maghrib:    18h 06mn
Incha:        19h 20mn
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Après avoir été remis au chef
de l’Etat, puis à la presse comme
il est d’usage, le rapport annuel
2020 de la Banque centrale des
Comores (Bcc) a été exposé et
débattu mardi 17 août, à l’Institut
de Formation des Enseignants et
de Recherche en Education
(IFERE).  

Devant les enseignants et les
étudiants en master de
Banques et Finances, en

Administration publique et gestion
des collectivités, et en Droit des
affaires et fiscalité, une conférence
débat a eu lieu le 17 aout dernier sur
le rapport annuel de la Banque
Centrale des Comores. Comme il
s’agit de la première fois que le rap-
port est présenté à l’Université, l’é-
vènement a été honoré par la pré-
sence de plusieurs personnalités,
notamment le président de la
République, mais également le
ministre de l’Economie et celui de
l’Education. Le gouverneur de la
Banque Centrale des Comores a fait

un tableau du rapport avant de se
pencher sur la conférence débat. 

Cette dernière est axée sur trois
thèmes à savoir l’évolution de l’off-
re et de la demande globale, le sys-
tème bancaire et la politique moné-
taire, mais aussi l’évolution des
finances publiques. Pour la premiè-
re session, le gouverneur de la Bcc,
Younoussa Imani a parlé des sec-
teurs réels, l’inflation et des comp-
tes extérieurs. Pour lui, l’économie
comorienne est dominée par l’infor-
mel estimé à plus de 60% et une
production non-marchande de 71%. 

Pour ce qui est du système ban-
caire, agrégats et politiques moné-
taires, le directeur de la supervision
bancaire de la Bcc, Fahardine
Mohamed, s’est focalisé sur plu-
sieurs points, notamment les indica-
teurs d’accès aux services finan-
ciers, la liquidité excédentaire et le
problème du financement bancaire.
Pour sa part, le chef des services de
la Banque centrale des Comores,
Hamidou Cheikh, abordant le
thème des finances publiques, a

porté beaucoup plus d’éclaircisse-
ments sur les recettes et les dépen-
ses de l’Etat, mais également sur le
taux d’endettement.

L’administrateur de l’Université
a tenu à exprimer, dans son mot de

bienvenue, sa reconnaissance à
l’endroit du gouverneur de la Bcc.
Pour lui, cet échange prouve que
l’Université des Comores s’inscrit
dans une stratégie d’ouverture, de
partenariat et collaboration et de

coopération avec les institutions
étatiques, les partenaires au déve-
loppement, le secteur privé, la
société civile et les communautés
locales.

Kamal Gamal

ECONOMIE

Le rapport annuel de la BCC exposé aux étudiants 
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Un ouf de soulagement
depuis quelques heures à
Mohéli. L'un des violeurs
recherché depuis le mois de
juillet suite aux viols en série
de fillettes à Djoiezi suivi du
viol de ce samedi d’une petite
fille de 3 ans au quartier
Comotel (Fomboni) a été
appréhendé. Il se trouve aux
mains de la justice. 

Le supposé violeur en
cavale qui a semé la
psychose partout dans

l'ile faisant partie de ceux qui

avaient violé 2 fillettes de 3 et 4
ans à Djoiezi à la fin du mois de
juillet et en abusant aussi d’une
petite-fille de 3 ans ce samedi à
Fomboni a été arrêté. Ce pédo-
phile se trouve, selon la respon-
sable du service d’écoute, aux
mains de la justice.

Samedi dernier au quartier
Comotel aux environs de 13h,
un jeune homme d'une vingtaine
d’années s'est introduit dans une
habitation et kidnappe une petite
fille tout en sachant que sa  mère
se trouvait dans la douche.
Quelques minutes après, l'enfant

est retourné à la maison avec du
sang sur ses jambes. 

Le  suspect a été identifié,
selon notre source à partir de son
mode vestimentaire. « Partout
où il va, il portait un pantalon
noir et un t-shirt rouge », nous
dit-on. En plus depuis la matinée
du même jour où il a violé cette
fille à Comotel, selon notre
même source, il rodait dans les
parages.

Riwad

FAIT DIVERS

Le principal violeur présumé 
d’enfants à Mohéli a été arrêté 

La République française et le
Royaume de Maroc n’ont pas
encore dit leur dernier mot sur
les demandes du gouvernement
comorien d’envoyer des ambas-
sadeurs à Paris et à Rabat. Les
deux dossiers auraient du plomb
dans l’aile selon nos informa-
tions. Bruxelles et Pékin ont bel
bien donné leur accord, que
même les nominations sont for-
malisées.

Les dossiers d’Ahamada
Ahamadi et Yahya
Mohamed Ilyasse, respec-

tivement conseiller diplomatique
et conseiller chargé du monde
arabe du chef de l’État, n’ont pas

encore abouti à Paris et à Rabat où
Azali Assoumani souhaite les
nommer comme ambassadeurs des
Comores. Ce qui n’augure rien de
bon quand on sait que Bruxelles et
Pékin ont bel et bien répondu
favorablement aux agréments
demandés par Moroni depuis le
mois de juin. Lesquels agréments,
soit dit en passant, sont envoyés à
la même période que les deux aut-
res encore en attente.

Selon une source diploma-
tique, l’étude du dossier dépend du
pays. Ce dernier peut répondre
plus tôt ou plus tard, selon qu’il
soit mieux loti ou non en matière
de renseignements. Une fois l’étu-
de de dossier faite, soit il répond à

l’agrément, soit il ne donne pas de
réponse du tout. Dans ce cas, à
partir d’un délai de trois mois, le
pays accréditant doit considérer
que son agrément a été refusé.
C’est ce qui peut très probable-
ment être le cas pour Paris et
Rabat. Mais il reste encore un
espoir, tant que le mois d’aout
n’est pas encore terminé.

Dernièrement, Paris avait refu-
sé l’agrément de Dhoihir
Dhoulkamal, devenu dans la fou-
lée ministre des affaires étrangè-
res. Si les motifs n’ont pas été offi-
ciellement évoqués, un media
français révèlera plus tard que ce
dernier « fraude depuis des lustres
la Sécurité sociale de la Réunion

». Une affaire qui a défrayé la
chronique à Moroni. Pour ce qui
est de Yahya Mohamed Ilyasse,
son éventuelle proximité avec les
salafistes d’Arabie Saoudite où il a

fait ses études, pourrait bien être le
motif sous-jacent de ce refus qui
se dessine selon une autre source. 

Nassuf Ben Amad

NOMINATIONS DES AMBASSADEURS :
Les réponses de Paris et Rabat se font toujours attendre 



Pour apporter son soutien au
secteur de l’énergie, les Émirats
Arabes Unis ont octroyé 13 grou-
pes électrogènes au gouvernement
des Comores. 

Le gouvernement de l’Union a
reçu samedi 14 août dernier,
13 groupes électrogènes des

Émirats Arabes Unis. Financé par le
Fonds d’Abu Dhabi, ce don va
contribuer à la stabilité  de la fourni-
ture de l’électricité dans les trois
îles. Dans une cérémonie dédiée à
l'occasion, le ministre de l’énergie
Houmed Msaidie a parlé de la stabi-
lisation de la fourniture de l'électri-
cité à Ngazidja, à Mohéli et prochai-
nement à Anjouan. Le ministre a
indiqué que lors du prochain ras-
semblement de la Cop 21, le prési-
dent de la République pourra affir-
mer avoir respecté ses engagements
du mix énergie avec la construction

de centrales photovoltaïques à
Pomoni et Foumbouni, et un projet
sur l'hydroélectricité. « Le président
de la République a compris que le
développement de ce pays  ne se
fera qu'avec l'électricité », souligne
t-il.

De son côté, l'ambassadeur des
Émirats Arabes Unis à Moroni,
Saeed Al Meqbali, a montré que les
relations de coopération entre les
deux pays sont axées sur « le déve-
loppement économique, sous le lea-
dership par des sages dirigeants ». «
Les Comores et l'UAE partagent la
même vision dans plusieurs défis du
développement et nous en faisons la
promotion auprès de la population
émiratie. Le Fonds d'Abu Dhabi
appuie des projets comoriens de
développement sur de fermes
instructions des dirigeants des Émi-
rats. Aujourd'hui nous sommes à
125 millions de dollars d'investisse-

ments dans plusieurs projets sur
l'eau,  l'énergie,  la santé et l'éduca-
tion », devait-il soutenir, avant de
poursuivre. « Nous avons un projet
de centrale photovoltaïque de 6
mégawatts qui débutera dans les

prochaines semaines. Je suis un
témoin des efforts et de l'ambition
du président Azali de faire des
Comores un pays émergent. Et je
reste confiant quant à sa réussite ». 

Le chef de l'Etat  Azali

Assoumani a  expliqué que cet évé-
nement est un moment fort de la
coopération entre les 2 pays, au sujet
des 2 centrales thermiques de
Trenani et Itsambouni. « Je me
réjouis de cette coopération et je
salue les Émirats Arabes Unis pour
leur contribution dans la lutte contre
le covid-19 et la construction pro-
chaine d'une nouvelle centrale
photovoltaïque. Et j'appelle les
Comoriens à lutter contre le déboi-
sement et nous permettre de rentrer
dans le mix énergie sans difficultés.
Nous avons de grandes opportunités
comme le pétrole, la pêche, ou enco-
re le tourisme. Mais cela exige un
engagement de chacun des
Comoriens », a-t-il appelé avant
d’annoncer que bientôt commencera
le chantier de la route Mutsamudu-
Sima.

Andjouza Abouheir

En moins de deux semaines à Mohéli,
deux personnes ont été victimes de coups de
machette pour des histoires différentes. 

Il y a deux semaines à Domoni, un homme
de Hoani a asséné des coups de couteau à
un autre, suite à un conflit foncier qui les

oppose. La victime, grièvement blessée, se
trouve en soins intensifs au CHRI de
Fomboni. L'auteur de l'acte et ses complices
ont passé plusieurs heures à la gendarmerie
avant d’être déférés au tribunal de première
instance. Ici l’agresseur a été condamné lundi
à 2 ans de prison ferme sans amende selon des
sources proches du dossier.

« Nous ne sommes pas d'accord avec ce
jugement car cet agresseur devrait payer au

moins le 1/3 des coûts engagés pour les soins
de la victime. On ne sait pas si il y aura appel
ou pas, mais nous sollicitons à ce que la justi-
ce prenne en considération cet aspect », a indi-
qué Mme Zaharati Madi, responsable du
Service d’écoute à Mohéli où une autre victi-
me, un mineur vient de subir le même sort
suite à une banale dispute après avoir bu de
l’alcool à l’excès. 

« La famille de la victime dépense toutes
leurs économies à l’hôpital dans l’espoir de
sauver leur proche dans l’indifférence de l’a-
gresseur » regrette Mme Zaharati. Dans une
vidéo publiée sur les réseaux sociaux, le frère
de la victime du conflit foncier a exprimé son
indignation face au traitement de l’agresseur à
la gendarmerie le lendemain de l’agression

pendant que son frère « agonise au CHRI de
Fomboni ». Il a pointé du doigt la justice. 

Ce jeune de 13 ans à Mouzdalifa a reçu
plusieurs coups de couteau par un autre jeune
de 20 ans. Après avoir bu de l'alcool, ces jeu-
nes se sont mis à se disputer avant de finir
avec des couteaux.  La victime a pu s’échap-
per à temps sinon, selon toutes nos informa-
tions, il l’aurait tué. Selon madame Zaharati, «
nul n'est en sécurité face aux alcooliques » et
donc « il est temps de stopper ce fléau » lance
cette dame qui combat régulièrement pour la
protection des enfants à Mohéli.

Riwad
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MOHÉLI :
Règlements de comptes à coups de machette 

ÉNERGIE :
Octroi de 13 groupes électrogènes par les Émirats

Les catastrophes naturelles et
le changement climatique
sont les sujets qui préoccu-

pent le monde. Les dégâts causés
par les aléas hydrométéorologiques,
géologiques et épidémiologiques
ont poussé la direction générale de
la sécurité civile en partenariat avec
le PUND de réactualiser le « plan
de contingence national ». Un pro-
cessus utilisé pour analyser l’impact
des crises potentielles afin d’établir
des modes d’action à l’avance, pour
permettre en temps opportun, d’ap-
porter des réponses appropriées aux
besoins de la population. Mais aussi
préserver l’environnement et les
infrastructures stratégiques. Ce tra-
vail permettra également, de capita-
liser les leçons apprises de la ges-
tion des crises liées au cyclone
Kenneth et à la Covid19 qui ont
causé des conséquences considéra-
bles à l’archipel. 

« Les experts que vous êtes nous
recommandent de planifier avant
même que le sinistre ait lieu.
Comme un plan de contingence doit
être dynamique, il doit impérative-
ment tenir compte d’alternatives
face à de nouvelles incidences qui
peuvent avoir lieu au cours du
temps. C’est pour cette raison que
notre plan doit être périodiquement
mis à jour, revu et corrigé. C’est
donc la raison de notre réunion
aujourd’hui », indique le directeur
général de la DGSC, le colonel
Tackfine Ahmed. Ce dernier a rap-
pelé qu’en avril 2019, le cyclone
Kenneth a frappé les Comores et a
emporté sur son passage 4854 mai-
sons et 345 000 personnes touchées
dont plus de 185 000 sévèrement.

« Reconnaissons que malgré les
efforts fournis dans le domaine de la
réduction des risques des cata-
strophes, nous accusons un retard.
Le changement climatique, dont la
hausse des températures et la mon-

tée des eaux, les tremblements de
terre, les tsunamis et autres calami-
tés ne sont qu’une vue de l’esprit et
surtout, ça n’arrive jamais chez
nous. Des incendies ont dévasté la
semaine dernière des hectares de
terrains en Algérie, et en cette
même semaine un tremblement de
terre vient d’endeuiller Haïti. C’est
loin de chez certes, mais tout cela
doit nous interpeler. C’est pour cela
qu’on doit mettre à jour le plan de
contingence national », poursuit-il.

Le ministre de l’intérieur mont-
re quant à lui que la communauté
scientifique et les experts spécialis-
tes de la réduction des risques de
catastrophe (RRC) et du relèvement
post-désastres sont unanimes sur un
constat selon lequel le risque d’évè-
nements extrêmes est de plus en
plus élevé, compte tenu entre autres
des phénomènes liés aux change-
ments climatiques, aux problèmes
d’assainissement de nos villes, aux
constructions d’habitats précaires

dans les zones submersibles et inon-
dables, au respect insuffisant des
codes de la construction et de l’ur-
banisation incontrôlé. « Cette situa-
tion est malheureusement exacerbée
par la vulnérabilité chronique des
populations, mais aussi par une
capacité limitée de réponse des
communautés et des institutions à la
fois aussi bien à l’échelle nationale,
insulaire et communale », souligne
Mohamed Daoudou. 

Selon lui, l’organisation de cet
atelier arrive au moment où le gou-
vernement est entrain de d’élaborer
des stratégies, des politiques et lois
en rapport avec le développement et
la gestion durable avec l’appui mul-
tisectoriel du système de Nations
Unies notamment le PNUD et des
pays frères et amis. 

Nassuf Ben Amad

SÉCURITÉ CIVILE
Les Comores face aux catastrophes naturelles et au changement climatique

Une des victimes au Service d’écoute

Suite de la page 1
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Les Cœlacanthes tombent
dans le groupe de la mort à l’is-
sue du tirage au sort de la Can
2021. Les Comores croiseront le
fer avec le Maroc, le Gabon, et le
Ghana. L’ancien président de la
FFC, Tourqui Salim reste
confiant et espère que les
Cœlacanthes sortiront premier
du groupe. 

C’est au cours d’une céré-
monie de gala organisée
mardi 17 aout par la fédé-

ration de football des Comores
(FFC), en présence du chef de
l’Etat et son gouvernement qu’on
a suivi le tirage au sort de la CAN
2021. Pour leur première partici-
pation, les Cœlacanthes vont s’op-
poser à des grandes équipes expé-
rimentées de la compétition
comme le Maroc, le Gabon et le
Ghana. 

« C’était en 2002 qu’on est
affilié à la FIFA. Je tiens à remer-
cier le président Azali Assoumani
et l’ancien président de la fédéra-
tion du football (FFC) Salim
Tourqui, ainsi que ceux qui ont
contribué pour nous faire entrer
dans cette grande institution du
football mondial. Après vingt ans
de travaux et de compétitions,
nous y voila entrain de savourer
nos fruits », avance, le colonel
Youssouf Idjihad, le vice-prési-
dent de la FFC. 

Ce dernier a qualifié ce
moment d’historique et émotion-
nel pour tous les comoriens, de
l’intérieur comme de l’extérieur. «
Nous tenons à remercier le prési-
dent de la République pour son
dévouement pour l’équipe natio-
nale. Je tiens à saluer le coach
Amir Abdou et son staff  pour
avoir réalisé notre rêve », pour-
suit-il. 

Pour le patronat qui compte
accompagner l’équipe nationale, il
voit en ce 17 Aout un moment his-
torique pour le peuple comorien. «
Je tiens à faire une mention spécia-

le à mon petit frère Amir Abdou,
son staff et ses joueurs pour leur
patience et leur détermination
depuis qu’il est à la tête de l’équi-
pe nationale. Ces jeunes, nous ont
fait oublier les périodes difficiles
», indique Chamssoudine Ahmed,
le président de l’UCCIA. 

Après le tirage au sort, les
Comores se retrouvent dans le
groupe C en compagnie du Maroc,
le Ghana et le Gabon. « On se
trouve dans un groupe difficile,
mais nous espérons aller plus loin.
C’est notre première fois et le fait
d’être qualifié est déjà une grande
chose. On a de quoi s’estimer heu-
reux », déclare le président Azali
Assoumani. « On ne sait pas ce
que l’avenir nous réserve dans
cette Can, donc prions pour que
nos joueurs soient en bonne santé,
en forme et surtout soudés. Il faut
toujours avoir la foi et la confian-
ce en Dieu. Il nous a dit de deman-
der il nous donne. Prions tous pour
que notre équipe gagne encore et
sortir parmi les deux premiers »,
ajoute-t-il. 

Pour l’ancien président de la
FCC Tourqui Salim, il reste
convaincu que les Cœlacanthes
vont aller plus loin malgré ces
adversaires. « Je n’ai pas peur car
j’ai confiance en notre équipe.
C’est encore une fierté pour moi
de voir mon travail conclu »,
lance-t-il tout en montrant que ce
tirage au sort ne lui fait pas peur. «
Rappelez-vous qu’on a fait match
nul avec le Ghana. Et même on a
marqué un but, mais a été refusé.
On a fait aussi un match nul avec
le Maroc, comment peut-on avoir
peur. C’est juste que nous n’ayons
jamais joué avec le Gabon, mais
ce n’est pas un souci. Nous pou-
vons gagner, et même être premier
du groupe. Ce qui est plus impor-
tant c’est qu’on va de l’avant, c’est
une fierté pour nous tous », confie
Tourqui Salim.

Nassuf Ben Amad

Alors que la composition des groupes de
la CAN 2021 est connue, le calendrier de
ladite compétition est déjà établie. Logées
dans les Groupe C, les Comores évolueront
au Stade Ahmadou Ahidjo de Yaoundé et au
Stade Roumdé Adjia de Garoua en compa-
gnie du Maroc, Ghana et le Gabon. 

Pour leur première en phase finale de
Coupe d’Afrique des Nations, les
Comores ont hérité d’un groupe très

relevé. À l’issue du tirage au sort de la CAN
2021, les Cœlacanthes sont logés dans le
Groupe C en compagnie du Ghana, du Gabon
et du Maroc. Les Cœlacanthes croiseront le
fer avec les Panthères du Gabon, les Black
Stars du Ghana et les Lions de l’Atlas. Ils

entreront en lice le 10 janvier face au Gabon.
La deuxième affiche opposera les Comoriens
aux Marocains le 14 janvier avant de faire
face aux Ghanéens le 18 janvier.

Les Comores dans le groupe du Ghana
et du Maroc

Fin du suspense après quatre mois d’atten-
te. La composition des groupes pour la phase
finale de la CAN 2021 est connue. Une jour-
née historique aux Comores où tous les ama-
teurs du ballon rond avaient les yeux rivés sur
le Palais des Congrès de Yaoundé. Lieu de
fête du football africain et hôte du tirage au
sort. La cérémonie a eu lieu en présence du
Président de la CAF Patrice Motsepe, de diri-
geants de fédérations, sélectionneurs et légen-

des. Dans la délégation comorienne, les
Cœlacanthes étaient représentés par Saïd Ali
Saïd Athouman (Président de la FFC), El-
Hadad Himidi (Manager Général) et Djamal
Mohamed (Team Manager).

Logées dans le chapeau 4 du tirage au
sort, les Comores ont hérité du Groupe C. Les
hommes d’Amir Abdou feront face aux
Panthères du Gabon, Black Stars du Ghana et
aux Lions de l’Atlas. Durant cette phase de
groupes, les Cœlacanthes disputeront deux de
leurs matchs au Stade Ahmadou Ahidjo de
Yaoundé. Ils entreront en lice le 10 janvier
face au Gabon. Rendez-vous dans cinq mois
au Cameroun avec les yeux pleins d’étoiles. 

Boina Houssamdine

Tirage au sort de la CAN 2021 :

Groupe A : Cameroun (hôte), Burkina Faso,
Ethiopie et Cap-Vert

Groupe B : Sénégal, Zimbabwe, Guinée et
Malawi

GroupeC : Maroc, Ghana, Comores et Gabon

Groupe D : Nigéria, Egypte, Soudan et
Guinée-Bissau

Groupe E : Algérie, Sierra Leone, Guinée
Equatoriale et Côte d’Ivoire

Groupe F : Tunisie, Mali, Mauritanie et
Gambie.

CAN 2021
Les Comores dans le groupe de la mort 

TIRAGE AU SORT DE LA CAN 2021 : 
Les Comores dans le Groupe C

AVIS DE RECRUTEMENT
Le Bureau de l’OMS recrute

unBureau spécialisé dans la conception
des logicielswebnotamment pour un
Observatoire national des ressources
humaines de la santé.

Le candidat recherché doit prouver qu’il
est capable de fournir une expertise de
qualité et de proximité

• En consulting, en renforcement de capa-
cité ;  
•En assistance, en ingénierie informa-
tique, en développement des applications;  
• En accompagnement réseau et système
de télécommunication ; 
• En analyse et audit informatique ;  

• Et en cybersécurité
Les candidats intéressés sont invités à

prendre connaissance des termes de
référence de cette consultation auprès du
bureau de l’OMS-Comores SIS à Moroni –
Hamramba, Maison des Nations Unies
aux Comores.

• Date limite pour postuler : 24 Août
2021 à 12H59 AM (heure des Comores)

• Seuls les candidats retenus pour des
entretiens seront contactés

Suivez-nous sur Facebook et Twitter :
OMS Comores pour les termes de réfé-
rence


